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Lettr-e à la Rv'ee. Soeur Ghiarlebois, -sý4,l''n é ."

HOSIC os-ricS. JosEL'i, -LAc-ILÀ-BICHIE, 1.2 Ayri1 -1875.

Très Chère Soeur Assis tan te-G ùérale,

*A l'ar rivée du courrier (12 Mars), je :-ecevaii votre petit'
billet du 16 IDécembr.-. Je lUs et relus.»-e co*nsolant -billet*
avec des sentiments de recoinraissance -si- vçiiêmeft sientis
que jfen pleurais à chàudèsi'larine. ýMon cinuîr palpitait
d'autant plus fort que- c'e-st la: -première- foisde mna vïe. que
je me trouve dans ilne position qui reclame si impéirieuse-
ment les-secours que vous nous faites espérer.

Chère Bonne Mère, les -p-roles sont insuffisantigs pov;r
exprimer les sentiments que nous Înspiré vôtre dév-ouenient'
maternel. Permettez moi dle vo'Uà.. le dire, notre'affection
pour vous ne pouvait -Ltre -au.-Mentee, mahis *vous, avez su
multiplier de§ motlirs de reconnaissance qui seronit toujours
p)rýzei*]s!à nos coeurs.

vo.us. désirez que je vons cntrotienne, Io gexment de
notre Ghière Mission. Ce deésir est.un ox-dre. ku.quel jedois
o'béir.'. Je- crains icepenidant que vous, n'ayez à -reZretýr de
mne 'ayoi r è xpri me je- racoa-te si maI. 1.. ..

.feppis que je suis au ;ac kq niche, le B _iDju nous a,
fait pDas .r, par. diverses ppuvez-. _pp.ge1ées .prâs.-çSs
ont d( ;ruit.nos. mroissons, 4 -alaîqgpnous -a.--vsitées, à.di-

vese priýes, puis: des -éiznements extraordinaires et
.ýp-Xu.s-#'ont pas-pe. cont 'buxé à. nous réduir. ituiun état

voi4in .de la mendicité. eres~eL-~ea.Gadu
3ionsèireur,..Grandin a pu nous secQiiÉr ài teippsicar nous
aurions horriblement suf~~,* -..

Vous connaissez ce VénéribJe Prélat. Jamais nous ne
pourrons assez publier ses bienfaits à notre égard. Les
sacrifi~es, que ce St. Evéque a dit s'imposer pour nous venir
en aide, sont immenses.


